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teur; car à vouloir trop embrasser... 
Un chien est l’un ou l’autre, les deux 
exercices se marient mal, et s’il y a 
quelques exceptions, comme toujours 
elles confirment la règle géné­
rale. Aussi, lorsque la S. R. S. H. vou­
lut organiser, l’an dernier, cette épreu­
ve que je qualifierai de mixte, n’y eût- 
il pas eu trop peu d'inscriptions.

Voilà pourquoi, comme je le disais 
plus haut, certaines brigades impor­
tantes devraient posséder et des chiens 
policiers et des chiens pisteurs, qui 
certes, en bien des cas, rendraient de 
signalés services. Prenons comme ex­
emple un crime d’actualité, le crime 
de Phoenix-Park. Lorsque le forfait 
fut constaté, si les policiers de Heide 
avaient eu sous la main un véritable 
bon pisteur à qui on eût laissé flairer 
le revolver trouvé sur place, il est cer­
tain que le chien aurait suivi la piste 
du malfaiteur et fait très probable­
ment découvrir ce dernier. Il y a 
quelques semaines, n’est-ce pas un 
berger malinois qui fit découvrir un 
crime en Hollande en conduisant le 
policier à une citerne où se trouvait le 
cadavre d'une jeune fille, puis, pour­
suivant sa course, avait retrouvé l’as- 
sassin?

Pour toucher l’indemnité d’entre- 
tien, le gendarme doit présenter son 
chien devant une commission qui juge 
de la valeur du sujet. Cet examen lais- 
se trop souvent à désirer, car j’ai déjà 
rencontre de "ces chiens manquant to-

être pas à payer autant de pension, et 
au moins l’argent déboursé ne le se­
rait pas en vain. Une fois le chien ad­
mis, on devrait veiller à ce que l’en­
traînement ne soit pas interrompu. 
On trouve le temps pour envoyer nos 
gendarmes à la plaine des manoeuvres, 
pourquoi ne trouverait-on pas une ou 
deux heures par semaine pour cet au­
tre genre d’exercice au moins aussi 
utile? Nous avons un peu partout des 
clubs spéciaux qui ne demanderaient 
pas mieux que de mettre leur maté­
riel au service de la police. *

A. PEFFER.

Vient de paraître, “LE CHIEN". Son 
élevage, dressage du chien de garde, 
d’attaque, de défense et de Police, en­
traînement pour Exposition et traite­
ment de ses maladies. Beau volume 
de 200 pages. Nombreuses illustra­
tions. Prix : $1.25. En vente dans 
toutes les librairies, ou chez l’auteur, 
Albert Pleau, 1066 rue Saint-Hubert,
Montréal.
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Le devoir sans sacrifice n’est pas un 
devoir; ce n’est tout, au plus qu’une 
vulgaire satisfaction.

Certaines femmes se soucient mé­
diocrement d’être aimées; il leur suf­
fit d’être préférées.

talement de dressage, voire, certains Le rire est l’épreuve de la beauté; 
ayant peur du coup de feu, co qui est, les femmes qu’il embellit sont de race 
il faut en convenir, inadmissible. 0-3 divine. ...

L’examen devrait être plus sérieux, 
confié à des personnes connaissant 
parfaitement le chien et s’y intéres­
sant, suivant les concours en campa­
gne et par là se mettant au courant des 
progrès réalisés. Nous n’aurions peut-

L’homme est le seul animal qui ait 
la faculté de se mêler de ce qui ne le 
regarde pas...

Ce n’est pas la méchanceté qui fait 
le plus de mal, c’est la bêtise...
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